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« Nour » & « Tobish » 

 
 
Mesdames et Messieurs, 



 
Nour signifie « la lumière » et Tobish veut dire « rayonnement ». Par sa 
disparition, Monsieur Nour Tobish (1945-2008) nous a privé du rayonnement de 
son immense personnalité, de ses qualités profondément humaines et de chaleur 
de sa grande gentillesse. Sa mort, comme un puissant cyclone, ne laisse que des 
destructions tous azimuts. C’est d’ailleurs le caractéristique de la mort de ceux 
dont la bonté, l’humanité, la sagesse et l’esprit de lutte ne sont que des qualités 
tout simplement naturelles. Par conséquent, l’ampleur de leur perte est 
proportionnelle au chagrin de leur famille et de leurs amis, et synonyme d’un 
deuil continuel. Monsieur Nour Tobish reflète justement cette catégorie de gens. 

Le passé glorieux de Monsieur Nour Tobish, aux côtés de son peuple, est en soi 
la preuve de sa personnalité rayonnante. Sa vie entière n’était autre que 
l’exemple d’une réflexion saine et d’une pratique consciencieuse. Il menait une 
vie simple et sans cérémonial. Une de ses grandes qualités c’était d’être à 
l’écoute des autres. Humble et cordial, il écoutait avec patience et intérêt, et 
réagissait avec sincérité et courtoisie. De ce point de vue, son attitude envers les 
enfants et les jeunes était exemplaire. 

Philanthropie était aussi une qualité toute naturelle chez Monsieur Nour Tobish. 
Là, où dans le monde, sévissait l’oppression, Tobish s’identifiait aux victimes de 
la tyrannie et se plaçait sur la ligne de front de leur défense morale. Le résumé 
de sa vision et de son verbe est reflété dans un de ses poèmes intitulé « A 
l’adresse des Nations Unies », dans lequel il fustige l’Organisation des Nations 
Unies pour son rôle ambiguë et sa politique de deux poids-deux mesure dans le 
monde, et déclare sa solidarité avec les peuples du Cachemire, de la Somalie, de 
l’Iraq, et de la Palestine entre autres. 

Monsieur Nour Tobish était aussi un savant et une personnalité connue du pays 
dans les domaines des mathématiques et de la physique. Il a d’ailleurs publié 
plusieurs écrits sur ces sujets. Ainsi, il a servi sa patrie, l’Afghanistan, tantôt 
comme scientifique et chercheur, et tantôt en contribuant considérablement à 
l’éducation de jeunes Afghans en tant qu’enseignant. De plus, comme 
mentionné plus haut, il s’est fait connaître par sa maîtrise littéraire. Ses poèmes, 
par leurs styles et leurs contenus, évoquant les différents maux du pays, ont 
conquis le cœur de ses compatriotes. Dans ses poèmes, il dénonce également les 
traitres à la nation ; et de ce point de vue, ses poèmes symbolisent le cauchemar 
permanent des traitres et de leurs protecteurs étrangers. La presse écrite de la 
diaspora a souvent publié ses poèmes avec beaucoup d’enthousiasme. 

En ce qui concerne la lutte politique, il faut préciser que Nour Tobish était un 
visage familier du mouvement national des intellectuels afghans contre 
différents envahisseurs, et les réactionnaires de l’intérieur, depuis plusieurs 
décennies. Son nom est connu des milliers d’opprimés de différentes ethnies. A 
ce sujet, son face à face avec Gulbuddine, pendant le discours du 



fondamentaliste notoire, dans la cour du Lycée Sanaï à Ghazni, et qui a été jeté 
au pied du pupitre par Tobish et ses élèves, fait désormais partie de l’histoire 
anti-obscurantisme en Afghanistan. 

Nour Tobish aimait son pays plus que tout au monde, et à aucun moment de son 
exile, n’a oublié ses racines et son pays ancestral. A travers ses poèmes, il fait 
éloge de sa patrie et exprime ses frustrations et son mal du pays. Il importe 
d’ajouter qu’à chaque fois qu’il y eu question de manifester en public contre les 
envahisseurs et leurs laquais, contre les fondamentalistes et leurs protecteurs 
étrangers, Tobish se trouvait toujours au premier rang pour crier sa colère et son 
indignation. Ses discours enflammés et ses poèmes constituaient l’âme de la 
manifestation, et renforçaient sa cohésion. 

Donc, il va de soi qu’une telle personnalité, par son engagement moral et par sa 
compassion, ne pourrait jamais oublier ses compatriotes dans la misère, au profit 
d’une vie d’insouciance en exile et de ses aspects illusoires.  

Et c’était justement cette vie forcée dans une société guidée par la quête effrénée 
du profit à tout prix qui a finalement eu raison de lui. Mais que l’on se rassure ! 
Les fondements de ses idéaux restent inébranlables et toujours suivis. 

 

 

 

Repose en paix à jamais, Tobish, après tant de souffrances. 
Et que ton souvenir grandiose reste éternel ! 
 
 
 
 
 
Yverdon, le 29 février 2008  

  


